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Le Nord ¥ i5, nie d'AjigkteTre, tS -LILLE- tracta 

Vdes denotdépntés p«rlaB.P. 
Ont voté «Mitra : Deiontaine, Lemire, 

PasquaL 
S'est abstenu : M. Guislain. 

' Ont voté «tour : Bouvier, Cochiji, Dan-
sette, Davaine, Delory, Dubted, Dûment, 
Ghesquière, Goniaux, Guesde, Giouasan, 
La Boy, Piionon, Potié, Sevdoun, Van-
dame, Vincent. 

w A&seate par congé : Sette e t Drou. 

CONDITIONS 
•*ar la poste. On u . . 
t tx mol» 
Trou mois 

Eu France, le temps va 
B*^tatfT^< beau ; lies fortes cna-

aont probantes. 
• - w w w » * 

Aimer Dieu n'est pas l'effort d'une vertu 
êublime, c'est Je devoir de tout chrétien. Bn 
•leAors de l'amour de Dieu, il n'y o plus «u un 
•Ihrtsttonteme apparent 4ont J'dme t'est retirée. 

-^w»v\»-:-:-»»4»v» 

CHAMBRE DES DEPUTES 
Suite et fin de la siane* du Jeudi M Juillet 

L U HABITATIONS A BON MARCHE 
L'article l« est adopté. 
M. HONORAT demande que la banlieue de 

Paria aott oomprtu d a u t s w rayon de 20 ki­
lomètres au lieu de 15. 1 

La CommlaetOB accepte l'amendement qui 
est adopte. 

M. S1BGFPJËD développe une proposition 
relative aux maisons inotriduelies "entufée» 
d'un lardia de 10 a n s . 

M Delachenal, M. iules Roche font des ré­
serve» i propos das procède» administratif» 
relatifs a l'évaluation de la cote mobilière. 

M. BONNEFAY déclare que la Commiesion 
r ' "'t. fait pour pallier le» principales diffi­
cultés. 

.. , .F-.SXARD déclare que la loi sera appU-
quto en tonte impartialité. 

douce premiers articles de la loi sont 

mais personne nia songé à demander l'éva­
cuation du Maroc Tout 1* monde a compris 
qu'il était Impossible de InlTienr une autre 
nation que la nation s'Installer au Maroc 
(Très bien;. 

Le traité nous laisse la liberté d'établir no­
tre protectorat. C'est la première mesure a 
prendre, et il fallait un traité de protectorat. 

Le traité marocain ne règle pas la ques­
tion des protégea, la solution dépend de la 
convention internationale de Madrid, et 11 
faut en obtenir le pins tôt possible la révi­
sion. 

Las négociations a ce sujet ne sont peut-
être pas aussi rtiftv-.n^» que le croit M. de 
I«amsTnelle. Nous devons en plus créer sens 
retard une Juridiction régulière et un ensei­
gnement franco-arabe. 

En ce qui concerne les négociation» avec 
l'Espagne, elles sont très avancées, elles sui­
vent une marche satisfaisante ; le traité ac­
tuel a été soigneusement amélioré par M. Re-
gnanlt. 

Or. si Moutey-Hand" voulait abdiquer, son 
fils et successeur serait tenu à l'accord. 

Nous avons fait choix, comme résident gé­
néral d'un -11001016 don! tout le monde a fait 
l'éloge. Il connaît admirablement le Maroc, 
c'est un général de grande valeur et en mê­
me temps un administrateur vraiment ~ 

aux L article 1S, M. BEDOOCE insiste vlve-
•roetit pour que les membres des syndicats 
o u v r i s » aient on délégué dan» les Commis-
Jstoas 

M. BOURGEOIS lui donne satisfaction. 
Les articles 13 a 22 sont adoptés. • 
Sur l'article «S. MM. ROSIER et l'abbé LE­

MIRE se préoccupent de la stanatlon des la-
ftnilles nombreuses. 
, M. BONNEFAY répond que l'un des min-
fCtpaxtx objet» de la lot est précisément de. 
«recuelHtr les» famine» nombreuse». 
( MM. ROCAKET. MRJLEVOYE, BONNE-
JFAY Th. REINACH. Ch. DUMONT prtsen-
Jtent des observations. 
I Le taxas de raxstote Si apécine ans las tege-
Wnents. juatpfé coBcwrrenee des deux tlsra 
S ta iiBidaiif de ta vatenr locative de Pensem-
JUe des liipaiisiilii devront être aflectés a de» 
iëT —•• d» «sois enfants âgés de moins de jaamsRes 

1 M RE BEAUREGARD voodrait qu'on atout» : 
ST1 n'y avait pas aasss de tamlOas nom-

fcrecses on ne laissera par les appartements 
hmoccupès. . 

M. BONNEFAY. — Je sue» convaincu qull 
aura toujours assex de efssnts 1 
L'article 25 est adopté sans imidlfti allrirn 
n en est de même des article» 21 et 27. 
M. POTTS explique ce que sont les « por-

ménjagères > dans certaine» communes 
Nord. 

Il demande pour qu'eOas soient affectées 
jaux habitations a bon marché. ... 
, La dtstu— ai on est pruuoMJèë. 

L'uauuraile de la loi est voté à mnartimlté 
A» 5T5 votants. 

MM. Cnéron et Le Cberoy ont déposé une 
' m ayant peur but d'étabttr une cen-

ftaflonalc aux charges des famines 
articles sont adoptés. 

14. 15 sont disjoints 
est lavée a 7 h. 45. Ce matin, 

heures. 
ueauu» '.K-vw0sv» 

SELLXT 
; Suifs etfindt la séance au jeudi M Juillet 

l B u - f c * p r a l ^ 
u s AUMomm 

M. JENOUSIUER demande an Gouverne-
Anamt il'insj—alaim pour les taoupes doccupa-
Wan. un corps d'amnonte» muitatses. U y a 
bien. dtt-U, Tes aumôniers volontaires et les 
«beat las aocawtllarti très bien, mais, ce n'est 
pas svJOaant. Le ohef oathottque des aumo-
Èlers est le Vicaire apostolique espagnol. Or, 
fc des catholiques Srançais 11 faut lies auraô-
«Alers français. (.Très bien SUT de nombreux 
bancs.) Il faudra xilufc encore d'aumôniers 
lorsque la paaScutiou terminée. 1«* Français 
>ee rendront en trrand nombre au Maroc. 
, n faut obtenir du gouvernement espagnol 
«a maan-ésvé» de son hypothèque religieuse. 
C'est 1» Papa oui. d'accord arec le gouverne-
isaent espagnol, peut donner l'autorisation né-
jceasaire. n y consentira volontiers A la con-
Miition qu'on le lut datiwadu. (Mouvements.) 

La France serait le J»énéocla*re ds la mesure 
ique Je propose. Cest an Gouvernernent qull 
•appartient de faire cetae demande par un 
(mandataire officiel. (Très bien à droite. Inter-
mptions.) Ce serait reprendre âes négociation» 
idtplotaatiques avec le Saint-Siège. Bien des 
tdlfficuBVes dlsperaitraiem si vous vouliez cau-
0er avec le Pape. Pourquoi ne pas y con-
«Sentir. 
i L'envoi d'un mandataire à Rome peut se 
(fatre pur un simple décret. (Exclamations à 
javroone. V1fs appfaudlssemenls à droite.) 
, M. d'ESrrOURNELLES de CONSTANT ne 
<Toit pas à la nécessité d'une conajuéte lndé-
3tme au Maroc. Notre occupation militaire 

portance sera lnsnfnsante 
on de protectorat ne la 

Conseil, en terminant. 
Lé Maroc ne se consolidera 

La France ne doit se servir de son épéo 
ans pour ouvrir les voies à la civilisation 
(Très bien). . , 

n reste un malaise, contre-coup de la pro­
clamation du protectorat. Le général Gou-
raud a réussi à rétablir l'ordre là où 11 était 
le plus compromis. 

Le Président du 
dit : Lé Maroc ne se consolidera pas en un 
seul Jour, mais le pays Jugera les choses 
avec catras. Nous ne devons pas lui dissimu­
ler le» dafficultéa. L'œuvre sera lengue a ac-
campttr, mais le Gouvernement sait quju 
peut compter sans réserve sur le patriotisme 
du Sémat (Vifs applaudissements). 

Après observations de M. DELAHAYE. l'ar­
ticle unique du projet est adossé. 

Le Sénat adopte dUMrentas propositions et 
décide de siéger ce matin, 4 9 h. 1/4. 

Séance levé» a 6 h. 30. 

LE MORD A LOURDES 
La Comité das pMérina«as du Nord n'a 

paa A sa disposition las vastes reeaoaroe» 
an Pèierinasje national et las souscrip­
tions iwcosU&as dans toute la France. 

Pour uwaViir les Irais considferableo oc­
casionnés par les 700 à 880 malades pau­
vres qu'il se charge de conduire à bour­
des, i l est obligé, comme la» autres pèle­
rinages régionaux, de fasse appât a la 
générosité des caitooUque* du d>oeèse et 
d'augmenter^ plus que n* le fait s» Natio­
nal, 1» prix %a chaque MBat Cest, d e ç à 
chef, uns somme d'environ 40JKO or. mxil 
doit t r o w e r chaque année pour Boeder le 
complément de» prix du voyage, ^ f r a i s 
de ftourritop» on cour» de route et d'nos-
lilliissalswi à Lourdes, ainsi que les frais 
de location des voitures belges à couloirs 
nias ' "T—"•»•' psur les eotas A doaner 
à ses malades. 

En outre, dans le prixxdea baUsts s o n * 
compris te Manuel et l'tostne spécial 
que le Comité remet à chaque- pèlerin. 

T r a i n V e r t 
Les inscrintfoBs pour le train Vart nst 

eeront teçuas que du 29 juillet au 7 août. 
TsuBStoto on peut dés maintenant sa 

procurer au bureau de la Permanence sa­
cerdotale, là, rue d'Angleterre, las feui l ­
les unprimées qui devront être remplier 
et signées pour constituer tes dossier» dea-
m^iuiwi q«i se proposent de demander" 
leur irjacrrption. 

Le bureau est ouvert de 9 h. 1/2 à mini 
et de 2 h. 1/2 à 5 heures. 

cal 

SOUSCRIPTION 
A LOURDES 

Ulls . Souscription, 5 tr. — • a a i sauvas» 
Anonyme, 2 fr. — Lauvroil. Anonyme, 9 fr. — 
Dunaarajua. Anonymes 1 tr. 10. — Teuroatas. 
M. Louis Toulesnoode. 5 fr. — Lille. Mme 
Waliaert, 10 fr. — Pat» Hu—lit». Une mère 
de faciUle demande la sroteetaon de la T. & 
Vierge, 1 fr. — Tss»»»aiaj aw "rasa». M. Al­
bert Masurei. 10 fr. — WsaaailiBl. Anonyme, 
à l'intenaton d'une personno, 1 fr. — floaiiws». 
C Lecomte, 5 fr. — Via». M. le Curé, 5 fr. — 
Rsasaix. Mme Paul Salve . 5 fr. — Wsxtsn. 
Une mère de famine recommande sas en­
fante a N.-D. de Loasdes, 1 fr. — Pour la vo­
cation de deux Jeunes séminaristes, 1 tr. 

ECJi&S 

•quelque soit son Importance sera Insuffisante 
isi une administration de protectorat ne la 
jeetnpme pan. Le» Marocains doivent être 
imtéressé» à Tjotre œuvre. Le protectorat doit 
létre radmlnlstration par les indigènes sous 
le coutrol» et la responsabilité de la France. 

Le protectorat n'aura aucun effet s'il aie 
donne pas à la fois satisfaction aux FraV 
«als, aux Marocains et aux étrangers. 

•Maons» de M. Polnearé 

at, POUJCARR— Le traité franco-eJUernand 
ft donn6 1*11 à une hrfllantc discussion où 
«jertaines imperfections ont été signalées. 

NOMINATIONS ECCLÉSIASTIQUES 
M. D'Herbomez, curé de RaiUencouri, 

est transféré à, Béviltera. 
M. Arvin, curé de Ramilliee, est trans­

féré à Pailiencourt. 

LE CONGRES INTERNATIONAL 
DES MINEURS 

Au sujet de la réglementation des salai­
res, le Congxés des mineurs a adopté à 
l'unanimité "iStexte suivant : 

ii Nous sonone» d'avis qu'une loi inter-
vienne.pour consacrer le principe- d'un rai-
nlnVum de aalaàre, te taux devant être fixé 
entre les syndicats ouvriers et les em­
ployeurs. » 

Le fonctionivement 
du système de K, P. 

VOTÉ PAR LA CHAMBfiE 
La Chambre des députés vient de terminer 

enfin ses omvaux sur la R. P. 
Le- projerxi» wouvemement qui a été adopté 

repose sur le sarusta s» Hat» par liftirarbaiiuf 
et non nius sur les majorités absolues Au pre 
mler tour, relative au second tour, mais sur 
îareartMataMiii das minorttaa. i 
c o m m e n t on vote par liste, tous 1<.« élec-

tsura le savent pour avoir employé ce jysteme 
aux étecaons municipales. 

Mais comment se ter* la répartition des 
sièges entre les uiftéreni» partie, — *ar U n'y 
aura plus qu'un seul tour da scoatin, — Il 
peut être tnlérassant de ^examiner, en faisant 
l'appiloation au dapariamenl du Nosd du sys­
tème adopta, d'après les résultats des élec­
tions législative» de 19*0 et en tenant compte 
que te département aurait désormais 26 dé­
putés. 

On verra qu'il n'y a rien de plus stmpte 
que de se familiariser avec des expressions 
qui pouvaient Jusqu'Ici pastitre ptos ou moins 
barbares, comme quotient électoral, appasen 
tement, ntHtaarton des restes, procède des 
cxryenaes, primes a la majorité, etc. 

••• 
Le Nord a donc SS députas à ésk». 
Trots listes se présentant : une listeObérale-

psogresalate, une nst» radasale et radJcaèe-
sociallsie. an» liste socialiste. 

4M.0W stealfiiBa ont pris part an scrutin. 
Les ^nisaaaT-pxugauisates ont obtenu IflMW 

suffrages. 0 
Las radicaux et radteaux-soclsllstes 10M69, 

Les snriHlIMW 131.747 
L l QUOTtENT ÉLEOTORAL 

n s'agit de connaître le quotient éleotoral, 
tfiastaaaru le notasse de voix nécessaire a 
obeaue Usa» pour aaotr un député. Le qno-
Uent ilejtrr ni s-oaSMnt, dit s» projet, en dtiri-
sant le nombre total ûas votants par le nam-
hs» 4e dépotés à élire, sort-tm**5 : 26 

Le quofJsnt sera 1&.169. 
Chaque Rate, dit te atôtet, reçoit autant de 

sièges que la ataïaani ife «es iiiaTuajurtustiaXisI 
de fois le qaotiént électoral. 

Awac sa» M M » vott sa hste l i s s a s i | i n-
grenstste obtient donc (US 60» : 15*8 dtx siè­
ges et A sM reste tiJUt «six aon resrétoalée». 

* et «xlbilii «inauttbi iiatliiiil 
ebil lui 

voix non 
La Bah 

huit slnata, et U- ftsv reat» 5»aV 'voacunoav ré-

Le 15 juillet sera un jour férié 
Le 14 juillet ton»», cette année, un di­

manche. Est-ce que le lundi 15 juillet sera 
jour férié ? 

La question ne fait aucun doute. On. se 
rappelle que la loi du 20 décembre 1906 
avait laissé le point dans l'ombre. Mais te 
commentaire législatif a fixé l'usage. 

Nous reproduisons d e nouveau le rapport 
de M. ûuUnor, qjaf possentait la loi a u Sé­
nat : 

La pensée <ïrj ségtatateur a été celksci : 
Quand tes fêtes légales coïncident avec un 
dimanche, le» employés de commerce et de 
banque, que la confusion du dimanche et 
du Jour de. fête prive du repos dont la fête 
les aurait fait bénéficier, doivent cependant 
{fouvoir en jouir. A cet effet, on a décide 
que, s i le lendemain de ces fête» est un 
lundi, ee jsur-te 11 ne pourrait être réclamé 
aucun paiement ni dressé aucun protêt. 
Do te sorte les patrons n'ayant plus une 
raison impérieuse de tenir ouverts leurs 
guaobats, peuvent accorder te. journée du 
lundi & leurs suoordonnés, et ceux-ci peu-
"vent goûter deux jours de repos, l'un cor­
respondant au dimanche, Tautre à la, fête 
tenate». 

Les derniers précédents remontent au 
tendemain. de Noël 1910, et au lendemain 
du 1er janvier 1911. Ces jours-là, la Bourse 
n'ouvrit point, e t tes échéances furent tega-

t raWswuu de vingt-austre heures. 
Il en sera de même te 15 tOBtet 1912. 

nl i l iMiaajaa? 
reaas 5916/voue 

nent-de __ 
Si tes (rote 

otanaa» le projet de lot l e permet, on •» «art 
du procédé des inujdusm pour dtaxminer 
i attribution des siège» restants 

En doanant l o t s * stage AUa liste UbéraMb 
proBxassists. cette liste qui a obtenu dix "aali 
ges, en auxaft onze pour ISi.MS sotx. soat une 
moyenne p i s S» : fij de T x t » vorx. 

vatx. son une 
avec aat ate paaa»aa» 
sept pour tta.es» vat 

fRaVsSD : 7) ds T5JSH vt 
sage était afafbué a h 
S + n neuf stages, caste RM» 
moyenne sae. ffM.747 •votx : 9) 

vote. 
Si le 29» stage était attribué a te M 

liste, pour-<8 
ratt une 
14S38 wolx. 

La Rate 
sentant te pats forte moyenne, le 
tut sénat dense. 

Par le même jyauaS». i» 
«dxst k te Date aji aajUi |ii agi ista 

Le réstantt sjÉaavaL. 

Liste 

liste 
Liste-socialiste 

O.BtS »uU 
Ce casnte«consstssMVua« «ots-ce- insiaatil 

fibi'fuial (MC3as). te>«9> stege dott être attri­
bué an granpsrneBt. des deux Rates, la Rate 
Itbéi^i.e-pragreiwiste n'ayant, peur reste que 
TZmS voix. 

Mais sesaoe un. sièf^^radics» •ou- un siège 
socialiste 7 D'après le protêt ceRe des denec 
Hstee groupées qui doèt recevoir le stege est 
ceRe qui, après ravoir reçu, piéaiiutnu te 
plus f cote rnoyesne ds sufliiagss peur chaque 
siège, c'eaka-dlra. comme non» Pavons ex­
posé ptos haut, que ce siège rartanitet à la 
listé radioato et rada-ate norteteso 

Le 26» siège tealt & la liste ssrftwteprogres-
siste, qui a une ptus forte moyenne de voix 
<jne la Rste aoeiauste. 

L'appai isji1 ment donnerait dose, dans le 
cas passent, les mêmes résultats qne-le non-
appaxenaxnent. 

LA MRIOIind ABSOLUE 
Mato-un.Joilro cas peut se 
911 se taisait que la répartttion des 2R siè­

ges n » donnât peint tel la ssaiorité absolue 
des sièsat au gioupement des listes radicale 
et sadanste, qui, ayant 2SMK suffrages sur 
410.S16 votants, a la majorité absolue, ce 
groupement dott avoir la majorité absolue 
des sièges, et, alocs, le 26* siège reviendrait à 
la liste du groupement qui présenterait après 
l'autre la plus forte moyenne. 

n pourrait arriver, dans les départements 
ayant i élire un noaabre pair de représen­
tant que la majorité absolue, si elle était 
faible, n'eût que te moitié des sièges. La 
Chambre a voulu qu'elle en aH-la moitié plus 
un. 

J V W W V : - : A « W \ I . 

Le seul savon réellement parfumé & 
" N* Mî. Le 

Vteter VAISS4ER. 
(£84 

A I rî Le seul savon réellement 
4 1 / l'Eau de Catogse porte le 

J • *• pain • ( 

Les (fiôendcrtseneao Maroc 
Le ministre de la Guerre a autorisé las 

oflVter» de réserve à servir au Maroc. 
Voici dans' quelles conditions ce deplace-
inenj, pourra être obtenu : 

1* 1 "itaajiajuiinil de servir un an an 
moins dans te service actif prévu par l a 
cireaaaire du 5 latin 1S12 devra être for­
m a » par tes iniéTessés sur la demanda 
même qtil ls atxsBsseront au ministre. 

Aucun dsatgnation ne sera faite en f&-
veur ôT officiers nattrrt moins de Six mois 
de grade dT officier. 

2* t o u t officier de réserve désigné par 
te niantetse pour servir au Maroc sera 
soumis A tontes tes obligations imposées 
aux osâmes» d e t a n n é e active par le» lots 
et reaAssMBJts «a vigueur ; 

3° Lsadastnaté d'entrée en campagne 
sera payés a rosscier intéressé, avant son 
départ, sur orifeimancemenl du sous-
rtwnrtssti. te pins rapproché de sa rési­
dence, cari uaumsura, en outre, s a mise en 

l*i cas de non exécution de rengage­
ment cran an, sauf le cas de force ma-
jsaaaa. Il aaaitalro d e la Guerre se réserve 
as dMaf. de pounssiure te remboursement 
d» " " * » " • iufi d'entrée en campagne. 

4» Las «dRcters de réserve désignrs pour 
an Jatesoc conserveront le statet des 
a. de réserve, en aucun cas, ils ne 

prétendre à être titularisés, au 
de ttermée active. Ils seront oonsidé-

" lésant un stage voten-
par tasse, une année entière passée 
sac puaaira leur tenir heu de la to-

Biiiailiin d'instruction ou stages 
pour être proposés au 

Moteurine 
qu'eue e s t 

des Essences pexc« 
la plas bemogéns. 

088-2 

Le tTatflc des décorations 
une Instruction qui a duré plus 

dfsjn an, IL Tortiti, juge d'instruction de 
te Saine, a signé une ordonnance ren-
vaasaaat dwjant te titinunal correctionnel 
«nut esctoquerie par promesse de décora-
nans , Beutman, Clémenti, Dutruel et 
Evrard, ' cas deux derniers de Lille, et 
peau* usage de sceaux et de timbres de 
ftestttorité publique, Héveillard. 

Bar oestre, ont bénéficié d'un non-tten; 
KM. Ooatet, Douoet, Gouarder et Valensi. 

Cest à la suite d'un examen mental 
«unta-uMii à nrresponsanJlrté de Valensi 
que te magistrat a signé l'ordonnance d e 
non-lieu en s a faveur. 

Lteffaic» viendra le 23 juillet devant la 
S* cbas-asre de police correctionnelle, pré­
sidée par M. Ausset. M" Decori, Ateide 
Deanaoni «t Max Vincent, déiendront tes 
ineutpés. 

U TOUR de FRANCE 
L A RUpaliëma) « t s t p e : 

NICE-MARSCILLX 
(334 kllomatratj 

Cest atqourdtMÙ, vendredi que sera, dis-
nniée te wyiterne étape. La lutte sera plus 
terrible que jamais sur les monotones rou­
tes de rteowence. Voici l'itinéraire et l'ho­
raire probable : 

Nice {départ) 3 h. matin ; Sospel (54 kU.) 
6 h. 05 ; Nice (95 kil.) 6 h. 40 ; Fréjue 
(165 Icti.) 8 * . 45 ; Hyères (242 kil.) 11 h. 30 ; 
Teuton (265 kiO.) 12 h. 25 soir : La d o t a * 
<302 k iLf l h. 45 ; Marseiae (334 k i l ) 2 h. 50. 

Un homme tombe d'un train 
A SAILLY-SUR-LA-LV8 

M. Deratfae, 25 ans, employé de la mai­
son DutiUeul, à Aiinentières, avait pris 
place Jeudi matin dans te train qui arrive 
à Arruauiières. La portière sur laquelle il 
était accoudé s'ouvrit brusquement : M. 
Deratne tomba sur le sol. Relevé avec des 
plaies a>u front et des contusions, il fut 
ramené en automobile à son domicile, 
rue Nicolas-Leblanc à Armentières ; son 
état n'a rien d'inquiétant. 

Le fou à (Hospice Comtesse 

LTwsptee rAurtussu a repu» jeudi matm 
la vteite de M. Lemay, vice-président de 
la commission des hospices, de M. Com-
bemale, aurnirnstrateur. 

Oes Messieurs se sont rendu compte 
des dégâts qu'avait causés l'incendie et 
ont chargé M. Caude, l'économe, de trans­
mettre leurs féiuàfcattoTjs à tout te person­
nel dont nous avons •dgasisl te dévoue­
ment. 

Toute te journée de jeudi tes Sceurs et 
les Infini tiers ont procédé a l'aménage-

LES GRÈVES 
A DOWJLlJtQIJE 

LA StTOATION 
Axnsf que tout te faisait ^>»-êvoir, dans 

teûr léuntoo de uiwtcredi soir tes docavers 
ont voté la grève à outrance. 

Cette grève, il faut te dire, n'est pas po­
pulaire et te grande majorité la subissent 
e t n e la veulent pas. EU» leur a été pour 
ainsi dire iinr*,|atfc" par d'actifs meneuns. 

Il a été décidé que cette grève ne cesse­
rait que lorsque tes inscrite auraient ohf 
tenu aattefaotJQTi, que te conflit des ou­
vriers chadwnniers avec les négociante du 
quai au Bats aurait été sosattormé, qu'en 
fin les dockers auraient oxAenu leurs huit 
francs par jour. 

Mate l'opinion générale est. jusqu'à pré­
sent, que cette grève ne sauvait durer ; on 

" It même-de reprise du travail pour 

Quoi q u l l en soit, la situation actuelle 
est castre : l'hamease masse des dockers 
pssttennfi du travail est ulirtsni, «in«iri-*. 
par un groupe de partisans léautua de tout 
arrêt dn aasuaU. Qati aura le derauer mot ? 
J«ul juBqu.'ici ne peut te présager. 

bas gaétastee ont essayé de dsbaoanat, 
jeudi, cTaaxres corporations, jusque tes em­
ployés des tramways, qui sont convoqué» 
A une réonton o s soir, wstet t l i , à onaa 
heures. 

Les bateliers ont adhéré-vemgzand nom­
bre a n moavjement. 

LA JgAlaaNttaT D« JEU0I 
L a Journée a été entras, grâce aux me-

BflEeB très sévèses. 
La réunion hwnftaeate des dockers eut 

Heu à trois houree le matin este se passa 
sans ipctdoat, quohru'eite réunit un nom­
bre d e plusieurs mrllterB de grévistes. 

Contraéjamaxtt à c e qu'on avait annoncé, 
tes ^a—^*~rr de France ont continué de 
lini'iilasi, et la sortie des ouuaiers, à onse 
bouses e t daanio, peur teniwate u n impor­
tant service d'ordre avait été organisé, 
s'est teste sans iscidant. 

L'entrée à une heas» a é t é matajnée d'une 
teaaattee de iV*m»riÊumr de te part d'un 
groupe assez, oonsjdérabte de grévistes qui, 
postes aux abords das portes, mvectivatent 
tes' uoni teem ouvr ie» qui entraient sans 
linuRarinn 

L'un des grévistes vordut lutTaiumar tes 
tra^atisteBrs, mateir-en tut etnpèrtié par te 
gaadermerta. 

Se formant alors -en casootw, tes mani-
Iiiu( as»n •iiiiàuial vers la viDe, suivis de 
gendarmes A oaswai ; a n nuuateo de 4 à 
500, ils essayèrent d'arrêter un tram quai 
du Leua^henaer ; reponacéo touésuzs en 
avant, ils prirent te rue du Quai, puis ceRe 
de l'Eglise et, ,par la rue de la Marine et le 
Parc, i ls revinrent à la Bourse du Travail. 

On a ptecardé sur les murs de te sous-
préfecture te copie d'une dépêche du SOUB-
préfet du Havre, annonçant que te travail 
avait repris entièrement dans ce port, à 
l^xcaption des dockers. 

M. Terqoem, maire de Dunkerque, avait, 
de son côté, reçu de son collègue du Havre 
confirmation de cette nouvelle. 

Les orateurs partis, les cttarene RrueRi, 
Jouhaux, etc., avaient dsoteré au con­
traire que la grève durait toujours. 

Cette constatation provoque-de nombreux 
commentaires. 

Les filatures tawvailterrt ; une seule ten­
tative de débauchage a été faite à la fila­
ture Weill, rue de l'Industrie ; les gen­
darmes, accourus aussitôt, refoulèrent fa­
cilement les manifestante. 

Le navire dunkertfuoie « Berok frères u, 
chargé de briquettes pour la marine de 
guerre à Brest, est parti jeudi matin pour 
ce port avec un équipage de marins de 
l'Etat provenant die la défense mobile et 
placée sous les ordres des officiers du bord. 

Il n'y a eu aucune manifestation. 
CONDAMNATIONS 

Deux grévistes ont comparu jeudi matin 
devant le Tribunal correctionnel. 

L'un d'eux, Henri Deschamps, 30 ans, 

ment des tecanx provisoires où seront s> \ 
gés tes vieillards. Les quinze infirmes ont! 
pu reprendre leurs places A rinûrmerisi 
qui n'a été atteinte ni par te feu ni par< 
l'eau. 1 

Nous donnons ci-contre la photogra*! 
phi© du grenier qui a été détruit par teei 
flammes. Ce dernier ne peut être aj " 
que de l'intérieur de rbosptoB ; il est i 
comme nous le disions, au-dessus d'un 
timent adossé aux maisons qui s'élèv 
en bordure de la rue de l a Monnaie. 

marin, a été condamné à un. mois de prl-i 
son pour jet de briques dans la direction! 
des gendarmes et pour rébellion. 

L'attire, un marin breton, Guillaume La 
Cuadac, a sasnaaV 15 jours-d» prison pour i 
te même motif. 

LES PREMIÈRES OtMfttQOUMB» 
Biles se font déjA lourdement i 

grand steamer, sur rade, s apprêtant 
entrer, a reçu r ordre d» a» faire déct 
A Anwars : M en est de même d'une 
trentaine d'autres navires chargé» de bote, j 
Le vapeur « I>ra>etd » a rebrouasé chamtt 
et est allé & Boulogne, où Ton travaiRe 
de même le paquebot a De-de-Prance 
chargé de passagers qui, comme 
année, devait flaire à DûnAerque un séjour I 
de quelque tesaps, a appareûte pour An-I 
vers, au grand préjwdh» d s nos comme»-1 
çanto, pour qui ses passagers, chaque an­
née, constituent une très riche cSentète 

Les dockers s > n rendent compte et te 
dépaorent tous tes premiers, mais Us subis­
sent ces dommages réels au nom d'une so­
lidarité mal ptercéc en r espèce. 

TERRIBLE ACCIDENT 
ojitamért fa Mac-Stii i JoerCTtegf 

Ik vookiit saurer sa fille 
nolttiuneestUéparimtiwi 

Adminble dévouement „-
(f M garèe-êeniSri -

Jeudi A 6 heures du matin, la barrière [ 
était fermée peur le passage d'un t ra in} 
de marchandises. Le garde-barrière, Al-j 
fred Veerman, se trouvait à son poste. ] 

Plusieurs personnes attendaient der-j 
risre la lawrlaii l s rr iu ie d'un train d e ] 
voyageurs qui devait passer à 6 h. 10 ! 
pour se rendre A Mann. Parmi elles set 
«ouaatent M. Emile Verhaeghe, 66 ans , ] 
tailleur, rue Daubenton A Boubaix. n as-j 
lait à Moorslède assister A l'enterrement* 

.de son frère et avait donné rendez-vousI 
A s a fiBe, Mme Paul Bousin, qui baMto \ 
rue des Trote-VfBes, 4, à Croix 

UMB SOatNC TRAOIQUE 
Le train de marchandises était à u n a r 

viius'Bliifi de tpétinti du passage A niveau 
lorsqu'on vit arriver toute essoufflée l i m a 
Paul Boueux Croyant que c'était le train 
qu'elle devait prendre et apercevant son 
père de l'autre cote de la barrière aUst 
«voulut traverser la vote. Le garde-bar­
rière lui cria d'arrêter. N'écoutant pas 
ce conseil te jeune femme s'engagea an 
courant sur la vote, buta contre un rail 
et tomba. Le train n'était plus qu'à douas 
mètres. Le garde-barrière Veerman s'é­
lança aussitôt et au prix de sa vie, saisis­
sant Mme Bousin, fut assez heureux d» te 
retirer. La locomotive frôla le courageux 
sauveteur. Malheureusement M. Verbas» 
g i » avait vu lui aussi le danger que cou- • • 
rait sa fille et s'était jeté sur la voie pour; 
te sauver. Trop tard 1 La machine vint' 
l'atteindre en plein corps et le projeta aTr 
une quinzaine de mètres sur la mèrneV 
voie. j 

Le mécanicien, malgré tous ses efforts,, 
n e pot arrêter la locomotive qu'une qua­
rantaine de mètres plus loin. Une doo>, 
saine de wagons avait passé au-dessus dm 
corps de l'infortuné tailleur sans l e ton-» 
char. i 

M - RRUStN VEUT SAUVER SON PERAV 
On devine l'affolement et la douleur da 

Mime Bousin. A toutes forces elle voulais, 
se jeter sous les roues pour te retirer, n 
fallut toute l'énergie d'un préposé d'oo-i 
troi, M. Crespel, pour l'en empêcher. 

Le train arrêté, M. Arthur Lava, pein-

Omrs des Marchés à terme eu lai nés v cotons et cafés, du I I juillet 1912 
âiftrt T.L 

OkRNItRS 

•••OrUaai 
COTONS 

prècéd 

12 8 i 
Ml SJ 
12 44 
12 2» 
li.' 30 
1J3J 
l i 35 
12 JH 
l i Kl 

jour 

u oi. 
12 65 
U bi 
U 39 
12 40 
12 4t 
12 44 
12 52 
tl 52 

Uw-1vk 
fioTOMS 

prècéd jour 

11 85 
11 92 
11 99 
11 10 
12 12 
12 17 
12 15 
U l« 
12 23 

. 12 25 12 35 

11 93 
11 96 
12 05 
12 19 
12 23 
12 3o 
12 H 
12 M 
12 30 

••v-firi 
CAFÉS 

précéd 

13 28 
13 an 
13 k.i 
13 50 
13 57 
13 63 
13 6., 
13 61 
13 70 
i.i 72 
13 73 

l l 7 . i 

jour 

13 12 
13 19 
13 26 
14 32 
13 40 
13 46-
13 5J 
13 Ift 
13 53 
13 5-i 
13 56 
13*59 

•' iai» J 1^ .1 

LIVERPOOL 
1 COTONS 

MOIS fcours de clôt. 

Courant . . . . 
Juillet-Août 
Août-Sept.. 
So»l.-OCL . . 
Oct . -Nov. . . 
Nov^Uôc. . . 
D«c-J«»r. 1HJ 
Janv.-Pév. . 
Pôv.-Mars.. 
Mars-Avril. 
Avril Mai. . . 
Mai-Juin . . . 
Juin-Juillet. 

EMj 

précéd 

6 84,5 
6 84, 
6 80, 
« 72,5 
6 67, 
6 63.5 
6 02,5 
6 63, 
6 63,f> 
6 64, 
6 6 4 5 
6 65,5 

" " • 

«tenue 

jour 

6 85,5 
6 85 
6 80,5 
6 71,5 
6 65 5 
6 «.', 
6 61, 
6 61 
6 61,5 
6 6 ; 
6 63, 
6 63,5 

Rauf-Verk. -
1900 balles, 

uou 
Juillet 
Août _. 
Octobre 
Décembre .... 
Mai 

Precd. 
— 11,03 
... 11.96 
.. 12.19 
... 12,26 

—» Raosttai as 

1" a». r> av. 
12.08 11.97 
12,07 12,01 
12.29 12,22 
12.3B 12,30 
12^9 12,35 

:.r? 
Reubalx-Teuroelns. — LAINES. — Affaire» 

traitées à la eorbeul» : 
Matin. — 15i»0 k. à 5.80, Juillet _ 25.100 k. 

5.000 k. à 53). Août. - 5.000 t 
15.000 k. à 5,77 i, Décem-

a. 5.82 i. m. 
à 5,80, Nosembre. 
hre. 
5.70, Avril - 5.000 k.'a 5,70, Juin. _ 5.000 k. 
à 5,72 i, îd. — Echanges : 5 OOO k., Juillet s/ < 
Août, écart 0.02 c. J. — 10.000 k. JuUlet s/ 
Janvier, écart 0,05 c. Total : 115.000 k. ' 

Soir. — 5.000 k. à 5,80, JuUlet. — 5 000 k. à i 
5j82 4. id. — 5.000 k. à 5,77 J, Novembre. —I 
5.000 k. a 5,77- i. Décembre. — Ecbanca : i 
10.000 k.. Juillet s/ Janvier, écart 0,05<: ' 

Total : 40.0» k. 
Dernier Jour d'émission de filières sur saaV, 

lot le 23 cousant avant 4 I 

tta.es�

